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Théâtre pour enfants à Hénin
�« Miniatures poétiques d’un
monde gigantesque », à 15 h à
l’Escapade d’Hénin-Beau-
mont. Pour les enfants de plus
de 6 ans. Renseignements :
✆ 03 21 20 06 48. ■

AUJOURD’HUI
« Rythme ». Ce sera incontestable-
ment le mot de cette année 2014.
On parle de rythmes scolaires bien
sûr. Car le passage à la semaine de
quatre jours et demi va chambou-
ler bien des choses : pour les en-
fants, pour les parents, mais aussi

pour les associations, les grands-
parents, les mairies… Bref, tout le
monde est concerné. Et on n’at-
tend pas les municipales pour
commencer à les mettre en place.
Si certains ont déjà déterminé si ce
sera mercredi ou samedi, ou en-

core réfléchi aux activités propo-
sées, d’autres semblent les re-
mettre en question, comme à Billy-
Montigny où l’on a fait parler le
vote. Eh oui, des mairies rebelles
commencent à se manifester face
à des parents déboussolés. ■

BONJOUR � À chacun son rythme
Zoom sur Alzheimer à Cour-
celles �Avec l’association
Entr’aidants sur le thème de la
dédramatisation de la maladie
d’Alzheimer, salle Marcel-
Couture à Courcelles-les-Lens
le 21 février à 14 h 30. ■

PENSEZ-Y !

Depuis 5 heures du mat’ et le
premier journal d’Europe 1, 
les estimations de l’IFOP, 
ô combien précieuses à cinq
semaines du scrutin municipal
héninois, ont rapidement fait le
tour de France. Des raisons
d’espérer ou de désespérer à
propos desquelles les six
candidats en lice réagissent.
Steeve Briois : « Cela confirme sim-
plement qu’il y a une dynamique en
notre faveur mais je préfère m’ap-
puyer sur des éléments beaucoup
plus factuels comme nos résultats
héninois lors des dernières consulta-
tions (52 % aux cantonales sur
7 bureaux, 55 % aux législatives).
Le problème qu’il y a avec les diffé-
rents instituts de sondage est que
systématiquement ils n’arrivent pas
à quantifier le vote FN qui est tou-
jours sous-estimé… »
Eugène Binaisse : « Ce sondage est
le troisième sur Hénin-Beaumont et
alors que les deux premiers (ndlr :
CSA pour le Figaro/BFM TV et
SOFRES pour le PS, sondage non
publié) me mettaient devant, celui-
ci ci donne l’avantage à Steeve Briois
de quelques coudées… Ce chiffre de
35 %, on me dit autour de moi que
c’est quelque chose de positif alors
on va essayer de positiver et se re-
concentrer sur la campagne où on a
un bilan, un projet et on voudrait en-
core, si possible, rassembler… Quant
à Gérard Dalongeville, sa perfor-
mance est rassurante et ça serait une
vraie catastrophe s’il faisait plus de
10 %. Allez, on va croiser les

doigts ! »
Gérard Dalongeville : « Curieuse-
ment, dans les résultats détaillés on
constate que 100 % des sondés se
prononcent pour une liste au pre-
mier comme au second tour, à croire
que pour l’IFOP l’abstention ou le
vote blanc n’existent pas… » Quant
aux 49,5 % crédités à Eugène Bi-

naisse au second tour : « Amusant
quand on connaît l’absence de popu-
larité d’Eugène Binaisse et son rejet
par une grande partie de la popula-
tion… Je serai au 2e tour face au
FN ! »
Jean-Marc Legrand : « Suivant les
sondages, on se rend compte qu’on
oscille entre 6 et 8 %, mais c’est

aussi parce que la campagne, en ce
qui nous concerne, on a choisi de ne
la faire démarrer qu’à la fin du mois.
Alors les autres ont déjà eu leur pho-
to, parfois une pleine page dans La
Voix du Nord et je suis persuadé qu’à
cause de ça, on est sous-estimés.
Que certains n’ont même pas encore
intégré que je me présentais. Et puis,

il faut faire comprendre aux gens que
je n’ai pas changé et que, comme lors
des autres scrutins, je reste non car-
té mais avec certains colistiers qui
sont à l’UMP ou à l’UDI. ».
David Noël : « Ce n’est jamais
qu’une photo de l’opinion à un mo-
ment donné. On y attache assez peu
d’importance. Le sondage s’est fait
sur des téléphones fixes, les jeunes

qui ont des portables ne sont pas
sondés. En plus la marge d’erreur
est assez importante ce qui nous
conduit à relativiser les chiffres. On
est beaucoup plus haut que 5 %. La
campagne se joue sur le terrain, au
porte à porte et là on a une longueur
d’avance par rapport aux autres can-
didats. La dynamique du premier
tour sera déterminante. Les
conseilleurs qui nous disent qu’il au-
rait fallu se ranger derrière Eugène
Binaisse oublient ce paramètre ; ce
constat conduirait à effacer totale-
ment le FG et à démobiliser l’électo-
rat. »
Georges Bouquillon : « Je pense
honnêtement qu’on fera bien plus
que ces 2 %. Maintenant, à la lec-
ture de ce sondage, je me demande
juste si l’objectif n’est pas de bipola-
riser le débat et de faire d’Eugène Bi-
naisse le dernier rempart contre le
FN ! » ■

ON EN PARLE

Entre réveil tonique et coup de blues,
comment ont-ils digéré le sondage IFOP ?

Jamais Steeve Briois n’avait été crédité d’une estimation aussi haute par un institut de sondage !

« Amusant quand on
connaît l’absence de
popularité d’Eugène
Binaisse... » G. Dalongeville

Eugène Binaisse (Div. G soute-
nu par le PS et EELV) : 35 %.

Georges Bouquillon (MRC) :
2 %

Gérard Dalongeville (Div. G) :
8 %

Jean-Marc Legrand (Div. D avec
UMP et UDI) : 6 %

David Noël (Front de gauche) :
5 %


